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L’ÉGLISE  CHEZ NOUS
cONTAcTS

COMMUNAUTÉ DE CARLEPONT

Père Guy-Marie Tavignot, vicaire
10 rue du Général de Gaulle 60 170 Carlepont
03 44 30 82 31 
pereguy-marietavignot@hotmail.fr
Permanence : vendredi matin de 10h à 12h

COMMUNAUTÉ DE GUISCARD

Père Benoît Lecointe, administrateur
306 rue du Château - BP 27 - 60 640 Guiscard
03 44 43 20 48 - 03 44 44 02 05
Maison paroissiale : 03 44 30 82 31
guiscard.paroisse@gmail.com
Permanences à la maison paroissiale, le samedi : 10h-12h

COMMUNAUTÉ DE LASSIGNY

Père Serge Hallette, vicaire
2 rue de la Basse ville 60 310 Lassigny
03 44 43 60 28 - 06 11 19 67 68
serge.hallette@sfr.fr

COMMUNAUTÉ DE NOYON

Père Benoît Lecointe, curé-archiprêtre
Responsable du secteur missionnaire
3 parvis Notre-Dame 60 400 Noyon
03 44 44 02 05 - 06 81 72 32 15 

Père Emmanuel Gosset, vicaire 

06 76 45 40 60 - emmanuel.gosset@oise-catholique.fr

Père Denis Raffray, vicaire 

paroissenoyon@gmail.com
Site Internet : http://noyon.paroisse.net
Permanences : Mardi et jeudi de 10h à 12h et de 15h30 à 18h
Mercredi de 15h30 à 18h. Vendredi et samedi de 10h à 12h

COMMUNAUTÉ OISE & MATZ  
(RIBÉCOURT-THOUROTTE)

Père Benoît Lecointe, administrateur
282 rue de Paris 60 170 Ribécourt
09 61 30 81 96
paroisseoiseetmatz@gmail.com
Site Internet : http://noyon.paroisse.net
Permanences : samedi de 10h30-12h 

Père Michel Mallet, prêtre au service de la communauté 
attachée à la forme extraordinaire du rite 
mmallet60@gmail.com

eN rOUTe VerS NOËL 

Veillée de Noël, vendredi 24 décembre
Communauté de Noyon : Ville, Bussy et Varesnes, 19h ;  
cathédrale, 19h30.
Veillée autour de la crèche (sans messe) : 17h30, cathédrale.
Communauté d’Oise-et-Matz : Ribécourt, 19h.
Communauté de Guiscard : Beaulieu-les-Fontaines, 18h ; Guiscard, 20h.
Communauté de Carlepont : 19h. 
Communauté de Lassigny : 18h.

Jour de Noël, samedi 25 décembre
Communauté de Noyon : cathédrale, 10h30.
Communauté d’Oise-et-Matz : Thourotte (Église), 11h.
Communauté de Guiscard : Villeselve, 11h.
Communauté de Carlepont : Pontoise-les-Noyon, 11h.
Communauté de Lassigny : Lassigny, 11h.

Confessions
Communauté de Noyon : cathédrale, samedi 18 décembre, 9h30-10h30 ; 
vendredi 24 décembre, 15h-17h.
Communauté de Carlepont : église de Bailly,  
vendredi 24 décembre, 18h-19h.
Communauté de Guiscard : église de Guiscard,  
vendredi 24 décembre, 10h-12h.
Communauté de Lassigny : église de Lassigny  
vendredi 24 décembre, 10h-12h.
Communauté d’Oise-et-Matz : église de Ribécourt, 
vendredi 24 décembre, 10h-12h.

DeS JeUNeS eN mISSION
Du 10 au 12 décembre, une vingtaine de jeunes viendront à Beaulieu-
les-Fontaines vivre un week-end missionnaire. L’objectif est d’aller 
à la rencontre des habitants de nos villages. Prier et vivre un temps 
d’amitié. Nous en reparlerons dans un prochain numéro Missio.
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ÉCOLE & COLLÈGE
NOTRE-DAME

Enseignement Catholique Mixte
de la Maternelle à la Classe de 3e

EXTERNAT - DEMI-PENSION - ÉTUDE - GARDERIE
5, rue de l’Abbaye St Eloi - NOYON
École / Collège : 03 44 93 27 10

www.institution-notredame-noyon.net

Electricité Générale
Automatisme - Domotique - Alarmes

Industriels et Particuliers
Installations /Dépannages

390 rue de l’église 60400 CAISNES
Tél. 03 44 09 73 37  - Port. 06 80 74 39 53
Mail : trouillet.dominique@wanadoo.fr - www.trouillet-electricite.fr

N° ORIAS : 07028812 - N° HABILITATION : 20.60.148 - 22.60.136 - 20.60.140 - 22.60.144

TRACY-LE MONT
03 44 75 28 59
Magasin et funerarium

COMPIEGNE
03 44 40 08 42
Magasin expo de monuments

NOYON
03 44 76 67 12
Magasin expo de monuments

CUISE-LA-MOTTE
03 44 85 71 46

Magasin

MAISON LANGLOIS
ETS BLASE-LANGLOIS

Aimer, c’est prévoir...
Vos dernières volontés sont uniques,

nos prestations aussi

Pompes funèbres
Marbrerie

Contrats obsèques

Permanence
décés
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Noël ou la Création nouvelle

I
l y a deux mille ans, saint Paul a reçu la révélation que «la Création tout 
entière gémit, elle passe par les douleurs d’un enfantement qui dure 
encore». Ce qui veut dire que la Création, et l’homme avec elle, n’a pas 
atteint encore le niveau d’être auquel elle est destinée. Elle est en marche. 

Elle va, à travers les âges, vers son accomplissement.
Or, depuis deux cents ans à peine, la science découvre que les êtres évoluent 
dans le monde. Elle l’a constaté d’abord chez les vivants, animaux et homme 
en particulier. Puis s’est imposée l’évidence que «l’univers est évolution» 
(Teilhard de Chardin). Aujourd’hui, l’astrophysique nous fait assister à cette 
évolution dans le cosmos – alors que, pour les Anciens au contraire, le mot 
«Cosmos» signifiait justement l’ordre immuable des choses, dont on admirait 

la régularité dans le ciel.
Ainsi, la science moderne rejoint la révélation. La science, 
du reste, n’est-elle pas le don magnifique que Dieu fait à 
l’homme, au moyen de son intelligence, pour découvrir 
l’univers où il l’a placé ?

Chaque naissance est création
C’est dans cette perspective qu’il nous faut contempler 
le mystère de Noël. Chaque naissance est, de soi, une 
nouvelle création. Nouvelle personne, nouvelle vie, 
intelligence et âme nouvelles. La seule annonce de 

la naissance de l’Enfant Jésus bouleverse la Sainte Famille, il faut toute 
l’humilité de Marie pour accepter pareil événement : «Qu’il me soit fait selon 
ta Parole.» À Noël, Dieu lui-même fait faire un pas décisif à l’humanité dans 
son évolution, et dans la conscience qu’elle a de cette évolution : «Dieu s’est 
fait homme pour que l’homme devienne Dieu», a dit saint Irénée. Non pas, 
certes, dans le monde présent. Mais dans la Jérusalem céleste, vers laquelle 
tous ensemble nous marchons. 

Une espérance tendue vers le bien, l’amour et la vérité
Alors nous pouvons comprendre l’espérance. Cette espérance qui est «un 
moyen de connaître des réalités qu’on ne voit pas» (lettre aux Hébreux) et qui 
soulève, lucidement ou confusément, toute l’humanité tendue vers le bien, 
l’amour, la vérité absolue. À travers crises et progrès ininterrompus dans 
l’histoire.
Vraiment, la Vierge Marie est pour nous ici le modèle. Petite, comme nous, 
elle nous est proche, car elle non plus ne «voit» pas. Mais elle sait, sans 
l’exprimer, que «tout sera récapitulé dans le Christ», selon les mots de saint 
Paul. Ce n’est pas pour rien qu’elle nous a été donnée comme sainte patronne 
de notre nouvelle grande paroisse. Marie, Notre Dame de l’Espérance, prie 
pour nous !

«L’espérance 
est une petite fille 

de rien du tout. 
C’est cette petite 
fille pourtant qui 

traversera les 
mondes.»
Charles Péguy

Pensée
˜

Père Serge 
Hallette, 

VICAIRE

Diocèse de Beauvais

15 rue Jeanne Hachette - BP 20636 - 60026 
Beauvais cedex - Tél. : 03 44 06 34 41 -  
https://oise.catholique.fr
Rédacteur en chef : Julien Serey

Équipe diocésaine de rédaction :  
Geneviève Desprez, Alain et Sylvie Marié. 
missio.oise@gmail.com

Équipe locale de rédaction : 
P. Benoît Lecointe (responsable), P. Serge Hallette, 
P. Guy-Marie Tavignot, Catherine Soufflet,  
Liliane Souleyre, Bernard Rogez,  
Marie-Antoinette Bonte, Pascal Le Roux  
Marie-Danielle Della Schiava.

missio.noyonnais@gmail.com  
Textes et photos, droits réservés. 
N°ISSN 2270-4167

Édité par Bayard Service 
Parc d’activité du Moulin, allée Hélène-Boucher,  
59874 Wambrechies – Cedex –  
Tél. : 03 20 13 36 60 - Fax : 03 20 13 36 89  
bse-nord@bayard-service.com –  
Directeur de publication : Pascal Ruffenach   
Conseillère éditoriale : Geneviève Pasquier – 
Secrétaire de rédaction : Éric Sitarz  
Graphiste : Florence Dupond 
Imprimerie : Roto Champagne (Chaumont, 52)

Contact publicité 
Tél. : 03 20 13 36 70.

ÉDITORIAL

3

missio  ~  DÉCEmbrE 2021  -  N U M É R O  3 4



N otre évêque, Monseigneur 
Jacques Benoit-Gonnin, a an-
noncé une Année de la famille 

jusqu’à septembre 2022. La famille 
aujourd’hui est la valeur préférée des 
Français, comme un refuge dans les 
tempêtes de la vie. En même temps, 
elle est aussi très «attaquée» par des 
lois dites de bioéthique qui ont été 
votées, qui réduisent le rôle des pères, 
par exemple, et entraînent une mar-
chandisation du corps humain. Nous 
savons qu’il n’est pas facile d’être pa-
rents aujourd’hui (mais, sans doute, de 

tout temps aussi), dans une période où 
tout semble bouger, se déconstruire, 
où il y a beaucoup d’angoisse pour le 
futur, où la notion d’engagement sur le 
long terme ne fait plus recette. Par la 
foi, nous avons la grâce d’être «accom-
pagnés» par Dieu qui est toujours à nos 
côtés, dans les moments de joie comme 
dans les difficultés et les deuils de notre 
vie. Voici quelques témoignages de ce 
chemin de sainteté du mariage que le 
Seigneur nous propose. 

BERNARD ROGEZ

«mercI, SeIGNeUr»
Merci, Seigneur… Ce sont les mots que j’ai pu dire lors des 
obsèques de mon mari, Jean-Raymond, il y a quinze ans. 
Merci, Seigneur, d’avoir pu, grâce au sacrement de mariage, 
puiser la force de se soutenir dans les moments difficiles 
et dans les épreuves. Je continue chaque jour de dire merci 
d’avoir une foi reçue de mes parents et qu’avec mon mari 
nous avons transmise à nos enfants qui eux-mêmes la vivent 
intensément là où ils se trouvent.
La foi est pour moi une béquille, elle est l’antidépresseur de 
ma solitude, elle est le service après-vente du sacrement de 
mariage pour vivre, avec mes trois enfants et treize petits-
enfants, cette unité dans la famille.
Une foi vécue au quotidien
Je la vis personnellement dans la prière et, chaque matin, 
en lisant la messe du jour. Je la vis dans l’adoration quand je 
le peux, en équipe du Rosaire où l’on transmet l’espérance 
apportée par l’Évangile avec Marie. Je la vis en équipe 
d’Action catholique des milieux indépendants (ACI) pour 
faire révision de vie, à travers une enquête proposée par le 
mouvement, suivie d’une méditation d’un texte biblique. 
Également à travers des formations qu’elles soient bibliques 
ou culturelles pour comprendre et partager les Écritures. 
Tout cela m’aide pour faire rayonner la foi qui m’habite 
auprès de ma famille.
Mon mari est parti trop vite, une déchirure saigne toujours, 
il m’a laissé sur le quai, il est sous d’autres cieux, la 
communion des saints avec ceux qui ne sont plus là est 
continuellement active, surtout lors de ma participation à 
l’eucharistie. «Souvenez-vous, Marie, ô très miséricordieuse 
Vierge Marie, qu’on n’a jamais entendu dire qu’aucun de 
ceux qui ont recours à votre assistance ou réclamé vos 
suffrages, ait été abandonné» (prière de saint Bernard).

Marie-Louise, Noyon

eN cONDUITe AccOmPAGNée… À VIe !
Si, parfois, pris par le rythme du quotidien, du travail, des 
évènements familiaux, de nos évolutions personnelles, nous 
prenons des chemins de vie parallèles ou différents, nous 
ressentons, même si cela demande un petit effort, ce lien 
qui nous unit, cette force qui nous pousse à revenir l’un vers 
l’autre.
Nous nous sommes mariés il y a vingt-huit ans. Nous avons vécu 
le sacrement de mariage avec force et engagement. Étape de 
notre vie que nous avons préparée avec une équipe paroissiale et 
deux week-ends spécifiques. Nous vivons beaucoup de petites et 
grandes joies. 
Nous souhaitions plusieurs enfants. Nous avons cette chance ! 
Grandir et vivre ensemble, tisser et partager des liens uniques, 
en fonction de leurs affinités, leurs caractères, leurs parcours 
personnels. La famille, pour nous, c’est une belle aventure de 
conduite accompagnée… à vie ! Conduire pour ses enfants, puis les 
laisser progressivement prendre le volant de leur vie, avec de plus 
en plus d’autonomie pour les laisser prendre leur route. Pas seuls, 
puisque nous sommes chacun guidés par la conduite accompagnée 
d’une force plus puissante, venant de Dieu !
Dans la famille, vivre sa foi, surtout en grandissant, demande aussi 
respect de l’autre. Avoir des temps de prière en famille, aller à la 
messe régulièrement, est parfois difficile pour certains. Vivre sa foi 
sur l’extérieur, avec des jeunes de leur âge, dans des groupes et des 
engagements, se fait parfois beaucoup plus naturellement. Ceci est 
d’ailleurs important pour nous, les parents, par notre participation 
dans des groupes d’adultes ou nos engagements dans la paroisse.
Nous essayons d’avoir une vie de famille ouverte aux diverses 
personnes de notre entourage et de celui de nos enfants. Car, pour 
nous, la famille doit aussi aider à propager l’amitié et la fraternité 
au-delà d’elle-même. Notre prière quotidienne : «Seigneur, nous te 
disons merci. Nous te confions notre famille et toutes les personnes 
auxquelles nous pensons particulièrement aujourd’hui :…»

Une famille de la paroisse

Année de la famille :  
goûtons la joie de l’amour !
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L’AMOUR FAMILIAL  :  VOCATION 

ET  CHEMIN DE SAINTETÉ 

Père très saint, nous venons 

devant toi pour te louer  

et te remercier pour le don  

de la famille.

Nous te prions pour les familles 

consacrées dans le sacrement 

du mariage, pour qu’elles 

redécouvrent chaque jour la grâce 

reçue, qu’elles sachent témoigner 

de ta présence et de l’amour avec 

lequel le Christ aime l’Église.

Nous te prions pour les familles 

traversées par des difficultés 

et des souffrances, soutiens‑les 

afin qu’elles puissent faire 

l’expérience de ta miséricorde 

et trouver de nouveaux chemins 

pour grandir dans l’amour.

Nous te prions pour les enfants 

et les jeunes afin qu’ils puissent 

te rencontrer et répondre avec 

joie à leur vocation humaine 

et chrétienne ; pour les parents 

et les grands‑parents, signes 

de la paternité et de la maternité 

de Dieu, et pour l’expérience 

de la fraternité que la famille 

peut donner au monde.

Seigneur, fais‑en sorte 

que chaque famille puisse vivre 

sa propre vocation à la sainteté 

dans l’Église.

Bénis les familles de l’Oise ! 

Amen.

É G L I S E  C AT H O L I Q U E  

D A N S  L’ O I S E 

P O U R  L’ A N N É E  

D E  L A  FA M I L L E  

2 0 2 1 ‑ 2 0 2 2 .

UN cOUPLe OrDINAIre
Parents et grands-parents, si nous avons tenu bon ces soixante années, nous 
pouvons affirmer avec certitude, que notre foi y est pour une très grande part. 
1962, nous avons tous les deux 23 ans et… on se marie ! À la mairie bien sûr, pour 
nous faire une place dans la société et puis, le même jour, à l’église. Mais pourquoi à 
l’église ? Il faut dire que, à l’époque, presque tout le monde le fait ; et tous les deux, 
nous sommes chrétiens et convaincus que notre amour est bien un petit morceau, si 
infime soit-il, de cet immense amour de Dieu. On est jeunes, insouciants comme les 
jeunes, mais convaincus que, puisqu’on s’aime, ce sera facile. Et en voiture, Simone ! 
Mais l’amour, s’il est essentiel dans la vie de couple, il n’est pas suffisant. 
L’amour, c’est la braise, nécessaire pour un bon feu, mais ce n’est pas suffisant non 
plus : il faut du bois. Ah, le bois ! Tout va dépendre du soin qu’on aura pris pour le 
choisir : bien sec, coupé à bonne dimension, entreposé dans un local approprié. 
Malgré tout ça, certaines bûches sont trop humides, d’autres fument, d’autres font des 
étincelles partout et menacent de faire des trous dans le tapis, d’autres se fracturent 
soudain à grand bruit. Après tous ces épisodes, la braise, étonnamment, semble 
toujours aussi ardente. Il faut alors penser à évacuer quelques cendres accumulées 
qui étouffent ce feu qui ne demande qu’à repartir de plus belle, remplissant alors 
parfaitement sa fonction de répandre une douce chaleur bienfaisante.
Cette allégorie, c’est ce que nous avons vécu pendant les soixante années de notre 
couple : le bois ? Nous l’avons trouvé dans notre paroisse, auprès des curés des 
différentes paroisses que nous avons fréquentées, auprès d’amis, et en famille. Les 
bûches trop humides, nous les avons eues, les trous dans le tapis aussi, les étincelles, 
nous les avons vécues dans des moments très difficiles, mais nous avons bien évacué 
les cendres en demandant pardon. Ah ! le pardon, la plus belle invention de la foi 
catholique. Il nous donne une grâce qui nous apaise, nous rend plus sereins, plus 
disponibles aux autres et plus à l’écoute.
Le mariage à l’église n’est pas un bon de garantie pour la solidité d’un couple mais 
la foi, dans un couple, ça apporte une autre dimension : la prière en commun à la 
messe par exemple, la prise de conscience, la générosité, le partage de la foi dans des 
mouvements d’église, sont des valeurs sûres. Alors, les jeunes, allez-y ! N’ayez pas 
peur de vous lancer : nous ne sommes pas des êtres exceptionnels ; si nous y sommes 
arrivés avec l’aide du Seigneur, comme nous, vous y arriverez. Bon vent.

Un couple de la paroisse
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LE PARADOXE DE LA 
COMMUNICATION VIRTUELLE

Comment sortir de ces dépendances dues 
à un usage excessif des images et qui ont 
cette particularité d’enfermer en soi-même, 
alors que les moyens de communication 
basés sur le virtuel multiplient les possibilités 
de communication, rendant toujours plus 
attrayant le virtuel puisque nous sommes 
faits pour communiquer ? Cet excès d’images 
est plus que paradoxal et peut constituer un 
emprisonnement au lieu d’être une ouverture 
vers l’autre, un individualisme égoïste au 
lieu d’un altruisme généreux, et du coup 
la famille constituée par des relations 
personnelles est mise à mal.

UN RÊVEUR N’A PAS LES PIEDS SUR TERRE…
On ne peut pas ici détailler tous les méandres des mécanismes 
en jeu quand une personne regarde une image, mais il est facile 
de comprendre que l’image nourrit l’imagination. L’imagination 
est une faculté bonne qui appartient à la nature humaine, mais 
qui est au service de l’intelligence, de la connaissance du réel. Le 
problème est que cette faculté de connaissance qu’est l’imagination 
peut se développer pour elle-même sans ne plus être au service 
de l’intelligence, et donc peut couper la personne du réel. Si 
l’imagination n’est plus au service de l’intelligence, faculté du réel, 
elle prend le pas sur elle. Comme on dit : un rêveur n’a pas les pieds 
sur terre, il plane ! On comprend facilement à quel point un usage 
excessif du virtuel empêche de vivre. C’est comme si la personne 
humaine était mutilée d’une part importante de sa personnalité. Il 
ne s’agit plus alors d’un aspect moral, mais de l’accomplissement 
personnel, de l’épanouissement de son être personnel. Comment 
en sortir ? En redéveloppant son intelligence par des exercices de 
présence au réel. Par exemple : le travail manuel, l’attention à nos 
gestes, à nos activités, etc. Il existe heureusement des thérapies qui 
aident beaucoup à sortir de ces addictions pour restaurer de vraies 
relations personnelles.

LES LIMITES D’UNE RÉPONSE 
MORALISANTE

La réponse moralisante n’a plus d’effets 
sur nos jeunes. Donner une évaluation 
négative sur l’usage exagéré de ces 
moyens modernes, nos jeunes n’y sont 
plus sensibles parce qu’ils ont besoin de 
mieux comprendre l’enjeu de ces addictions 
sur leur vie et sur leur personne. Il faut 
reconnaître d’autre part, honnêtement, la 
valeur de ces moyens dont tout le monde 
bénéficie. Le fait que le problème porte sur 
l’usage de ces moyens induit une réponse 
spontanément morale au problème qui 
n’éclaire pas beaucoup nos jeunes qui la 
rejettent.

Sortir de l’addiction  
au virtuel
Nous savons combien les jeunes de nos familles sont confrontés aujourd’hui 
au virtuel à travers les images que proposent le téléphone, l’ordinateur, l’internet, 
la télévision. La culture du virtuel a pris une ampleur inédite avec la pandémie, 
le confinement, avec malheureusement des conséquences parfois douloureuses 
d’addiction. Comment empêcher celle-ci ?

FRÈRE PAUL-MARIE, MISSION DIOCÉSAINE DE LA CONSOLATION
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Mal de vivre :
en parler, c’est prévenir
La France est le pays européen où le taux de suicide est le plus 
élevé. Après les accidents de la route, c’est la seconde cause de 
mortalité des 10-25 ans. Depuis le 1er octobre, pour répondre 
à la détresse psychologique, la France s’est dotée d’un numéro 
de prévention, le 3114.

N ous savons depuis l’étude socio-
logique d’Émile Durkheim, en 
1897, que la fréquence des sui-

cides variait en fonction des saisons. À 
l’époque, le sociologue expliquait cela 
par la fluctuation de l’activité agricole : 
il y avait moins de suicide à l’automne 
et en hiver. Cela ne semble plus tout à 
fait vrai. La réalité est plus complexe. 
Une étude de Nicolas Bourgoin, socio-
logue de l’université de Franche-Comté 
et auteur d’une série d’articles sur le 
sujet publiés dans la revue Population, 
révèle que l’écart s’est réduit entre juin 
(le maximum) et décembre (le mini-
mum). Chez les hommes, il existerait 
un rapport entre le passage à l’acte et 
l’activité professionnelle… Mais, l’écrire 
ainsi n’est qu’un raccourci, car la réalité 
n’est pas si simple. 

Face au désespoir, 
ne pas rester seul !

Pourquoi les gens se suicident-ils ? Sur 
le site des médecins psychiatres du 
Québec, nous pouvons lire : «Lorsque 
quelqu’un en arrive à s’enlever la vie, il y 
a habituellement plusieurs facteurs qui 
coïncident pour l’amener à ce point de 
non-retour : une détresse insupportable, 

un manque d’espoir en un manque de sens 
à sa vie.» Malheureusement, l’épidémie 
de Covid-19 a augmenté les facteurs de 
risque associés aux comportements sui-
cidaires. Dans l’étude de Nicolas Bour-
goin, une variable ne change pas : on se 
suicide moins en décembre. Pourquoi ? 
Sans doute parce que c’est la période du 
«moindre désespoir». 
Pour nous, catholiques, décembre est 
la naissance du Christ, cet enfant est 
appelé à nous sauver tous et surtout à 
nous aimer «quoi qu’il arrive». Quelle 
espérance ! Mais nous ne la partageons 
pas tous. En tout cas, il faut trouver une 
raison de vivre : sa famille, ses amis, 
une fraternité religieuse… Ne pas res-
tez seul face à ce désespoir, parlez-en, 
consultez.

PIERRE ARNAUD

Depuis le 1er octobre 2021, la France s’est 
dotée d’un numéro unique et national : 
le 3114. Chaque personne en détresse 
devrait pouvoir y trouver une réponse 
immédiate et adaptée à chaque situa-
tion, grâce à la mobilisation de profes-
sionnels de santé formés. Aussi, si vous 
en sentez le besoin, n’hésitez pas, c’est 
le moment d’appeler.

FAMILLE

LE SAVIEZ-VOUS�?

«Le suicide a causé le décès de 
9 300 personnes en 2016 en France 
métropolitaine. À ce chiffre s’ajoutent 
environ 200 000 tentatives de suicide 
donnant lieu à un contact avec le 
système de soins par an. La France 
fait partie des pays européens les plus 
touchés par ce fléau.»

Observatoire national du suicide

NUMÉRO

Depuis le 1er octobre, le numéro national 
de prévention du suicide est le 3114. 
Ce numéro sera gratuit, confidentiel et 
accessible sept jours sur sept et vingt-
quatre heures sur vingt-quatre.

POUR COMPRENDRE

Quelques sites documentés :
– Association des médecins 
psychiatres du Québec : https://ampq.
org/la-psychiatrie/prevention-du-
suicide-2/
– Observatoire national du suicide : 
https://drees.solidarites-sante.gouv.fr/
article/observatoire-national-du-suicide
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COMPRENDRE

La naissance de Jésus est annoncée en premier 
à de simples bergers. Que leur annonce l’ange ? 
L’essentiel est dit en peu de mots : il s’agit des 
titres donnés à Jésus. Il est «Sauveur» : Jésus naît 
pour nous sauver de notre péché. Il est «Christ» : 
ce mot signifie «oint». Autrefois, le roi recevait 
l’onction royale, et «oint» devait être le Messie 
qui allait un jour libérer le peuple. Jésus est donc 
le Roi-Messie tant attendu. Il est «Seigneur» : 
dans l’Ancien Testament, le Seigneur, c’est Dieu. 

LE MOT

MANGEOIRE
Rien d’extraordinaire n’est donné comme signe 
aux bergers. Ils voient seulement un nouveau-né 
entouré de ses parents, né dans une étable, 
couché non pas dans un berceau, mais dans 
une mangeoire. Cette simplicité étonne : le fils 
de Dieu n’est pas né comme un fils de roi. Il 
s’est contenté d’une mangeoire, habituellement 
réservée aux animaux. Le signe donné par Dieu, 
c’est un enfant faible et sans défense. Jésus, fils 
de Dieu fait homme, est né pauvre parmi les 
pauvres qu’étaient les bergers. 

IDÉE

Même s’ils sont d’abord effrayés, les bergers 
croient l’ange leur annonçant la naissance de 
Jésus. Ils sont capables d’accueillir l’inattendu : 
le Messie annoncé par les prophètes est né. 
Et nous, sommes-nous capables d’accueillir 
l’inattendu ?

PRIER AVEC LE TEXTE

— Je trouve quelques instants de calme 
chez moi et j’essaie de faire silence.
— Je relis lentement ce texte en pensant 
à Jésus couché dans une pauvre mangeoire.
— «On ne voit bien qu’avec le cœur. L’essentiel est 
invisible pour les yeux», dit le Petit Prince. Les 
bergers ont vu plus loin que la mangeoire, 
ils ont vu dans le nouveau-né attendu, 
le Sauveur attendu.
— Je m’interroge : qu’est-ce qui est essentiel 
pour moi, la belle histoire de Noël ou la venue 
du Sauveur en notre monde ?
— Je demande à Jésus : «Seigneur, ouvre mon 
cœur pour que je voie les signes que Dieu 
me donne.»

IL  EST  UNE FOI

«Né dans 
une mangeoire»
À Noël, les chrétiens célèbrent la naissance de Jésus, le Messie 
annoncé par les prophètes. En hébreu, Jésus veut dire «Dieu 
sauve». Ce nom révèle sa mission : sauver les hommes et les 
conduire vers le Père. La naissance de Jésus est ce qu’on appelle 
le «mystère de l’Incarnation», Dieu fait homme. 

8
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ÉVANGILE 
DE JÉSUS-CHRIST SELON 
SAINT LUC (2, 10-12)

L’ange dit aux bergers : 
«Ne craignez pas, car voici 
que je vous annonce une 
bonne nouvelle, qui sera 
une grande joie pour tout le 
peuple : aujourd’hui, dans 
la ville de David, vous est né 
un Sauveur qui est le Christ, 
le Seigneur. Et voici le signe 
qui vous est donné : vous 
trouverez un nouveau-né 
emmailloté et couché dans 
une mangeoire.»

«Né dans 
une mangeoire»
À Noël, les chrétiens célèbrent la naissance de Jésus, le Messie 
annoncé par les prophètes. En hébreu, Jésus veut dire «Dieu 
sauve». Ce nom révèle sa mission : sauver les hommes et les 
conduire vers le Père. La naissance de Jésus est ce qu’on appelle 
le «mystère de l’Incarnation», Dieu fait homme. 
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PAPE FRANÇOIS
C’est toi, Jésus, le Fils qui me rend fils.

Tu m’aimes comme je suis, non comme 
je me rêve. En t’embrassant toi, Enfant de la 
mangeoire, j’embrasse à nouveau ma vie. 
En t’accueillant toi, Pain de vie, moi aussi je veux 
donner ma vie. Toi qui me sauves, enseigne-moi 
à servir. Toi qui ne me laisses pas seul, 

aide-moi à consoler tes frères, 
parce qu’à partir de cette nuit 

ils sont tous mes frères.

Homélie du 24 décembre 2020

L’Adoration des 
bergers, vers 1534, 

de Lorenzo Lotto 
(1480-1556). 
Pinacothèque Tosio 
Martinengo (Brescia).
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ACTUALITÉ

Fêtons l’Année de la famille
 ~ Dimanche 23 janvier : messe de l’Alliance dans 

les paroisses.
 ~ Samedi 26 février, de 9h30 à 21h30 : Journée diocésaine 

pour les couples à Beauvais UniLasalle (19 rue Pierre 
Waguet). 

 > Renseignements : marielle.barthelemy@oise-catholique.fr, 
06 67 73 84 31.

RETRAITE

De la Sainte Trinité 
à nos familles humaines

Du samedi 5 février au dimanche 6 février.
Vivre en famille dans un même amour reçu et partagé. 
Par Mgr Jacques Benoit-Gonnin, évêque de Beauvais, 
Noyon, Senlis. 

 > Renseignements : Prieuré Notre-Dame-de-Cana à Troussures, 
03 44 47 86 05, hotellerie@stjean-troussures.fr

CONCERT

Holi pour les 60 ans du CCFD
Le CCFD organise, pour ses 60 ans, un concert 
de pop-louange avec le groupe Holi.
Samedi 19 mars à 20h30 – Cathédrale de Noyon.

 > Renseignement : jean-luc.gueudet@wanadoo.fr

À VOIR

Jehanne 
Film d’animation sur Jeanne 
d’Arc de l’artiste clermontois 
Atam Rasho. 

 > Disponible sur YouTube 
(pour le retrouver facilement, 
tapez «Jehanne Rasho»).

EN JANVIER, LA SEMAINE DE PRIÈRE 
POUR L’UNITÉ DES CHRÉTIENS

Les chrétiens n’ont jamais cessé de prier, de multiples manières, 
pour leur réconciliation. Mais c’est en 1908, aux États-Unis que 
le prêtre épiscopalien Paul Wattson l’institua sous forme d’une 
«octave» (huitaine) entre le 18 janvier (qui était la fête de la chaire 
de Pierre à Rome) et le 25 janvier (fête de la conversion de saint 
Paul). En 1930, l’abbé Paul Couturier, à Lyon, lui a donné un nouvel 
élan, sous sa nouvelle appellation, avec pour objectif prier pour 
l’unité «telle que le Christ la veut, par les moyens qu’il voudra».

Pour la Semaine de prière pour l’unité des chrétiens 2022, 
la préparation du livret a été confiée au Conseil des Églises 
du Moyen-Orient. Ce livret d’appui sur un passage de l’évangile 
de Matthieu (2, 1-12) qui relate la visite des mages à ce bébé, Jésus, 
Sauveur du monde. Les chrétiens du Moyen-Orient, aujourd’hui si 
malmenés par les guerres et les 
catastrophes, nous montrent 
leur foi et leur espérance et 
nous invitent à suivre, nous aussi 
ensemble, la lumière du Christ.

 � Vous trouverez 
sur le site du diocèse 
https://oise.catholique.fr/
et sur les feuilles paroissiales 
les lieux et horaires des 
célébrations qui auront lieu 
dans l’Oise cette semaine-là.

À NOTER DANS L’OISEL’AGENDA
10
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Sauveur du monde. Les chrétiens du Moyen-Orient, aujourd’hui si 
malmenés par les guerres et les 
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À NOTER DANS L’OISEL’AGENDA
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Qu’est-ce qui est 
«essentiel»�?
Si un mot devait résumer l’année 2020, voire même un peu 2021, cela pourrait être «essentiel». 
Avons-nous pu réfléchir à ce qui était essentiel dans nos vies�? 

S elon le Larousse, essentiel (du la-
tin, essentialis) se définit comme 
ce qui est indispensable, impor-

tant. Un virus, mesurant entre 50 et 
140 nanomètres, a tant bousculé nos 
vies et nos habitudes que nous avons dû 
nous interroger sur ce qui est essentiel 
dans nos vies. Ainsi, du jour au lende-
main, nous avons désigné ce qui était 
crucial à nos existences : l’alimentaire 
mais pas l’habillement, le jogging mais 
pas la culture… Avons-nous pris le temps 
depuis de réfléchir exactement à ce qui 
est essentiel dans nos vies ? Dans son 
essai, Ces biens essentiels aux éditions 
Bouquins, Céline Pina commence par 
une citation de Churchill, une déclara-
tion faite alors qu’il lui était demandé de 
réduire le budget de la culture pour l’ef-
fort de guerre : «Si ce n’est pour la culture, 

pourquoi nous battons-nous ?» Pour quoi 
vivons-nous ? Certes «l’homme est un 
être de culture plus que de nature», le 
paquet de pâtes est important, pour-
tant, dans la période épidémique que 
nous connaissons se joue autre chose. 
«Le bien essentiel des hommes repose sur 
le fait d’être un être social, d’avoir besoin, 
pour se réaliser pleinement, de la com-
pagnie de ses semblables, résume Céline 
Pina. […] Dans la crise sanitaire qui ne 
voit en nous que l’animal, la culture est ce 
qui nous rattache à la civilisation.» Bien 
entendu, nous avons besoin de nour-
rir physiologiquement nos corps. Mais 
nous avons besoin des autres, d’interac-
tions sociales, de partage. Nous avons 
aussi à nourrir intellectuellement, artis-
tiquement, spirituellement, notre âme. 
Or, nous avons perdu nos repères. 

Donner ce à quoi on tient
Dans un récent entretien à La Vie, l’his-
torien Emmanuel de Waresquiel a décla-
ré : «Allez à l’essentiel. C’est le cœur qui 
compte, c’est l’amour.» Nous consom-
mons, parfois à outrance, et nous ou-
blions les valeurs simples d’entraide, de 
partage, du bien commun, de protéger 
la Terre pour les générations à venir. 
Nous laissons parfois notre généro-
sité s’exprimer, mais donnons-nous de 
nous-mêmes, et non du superflu dont 
nous pouvons nous passer ? Lorsque 
nous admirons un tableau de Monet, 
lisons une page de Gustave Flaubert… 
le créateur a offert ce qu’il avait de plus 
profond en lui. Et nous ? Savons-nous 
donner réellement de nous-mêmes 
aux autres ? La question mérite d’être 
posée. Nous sommes imparfaits, mais 
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sommes-nous vrais dans nos rapports 
aux autres ? Saurons-nous si c’est 
notre cœur qui parle ? Sommes-nous 
comme cette femme dans l’évangile de 
Marc (voir page 13) qui a mis plus que 
les autres, car c’était «tout ce qu’elle 
possédait», car c’est un geste d’amour 
qu’elle donne ? N’oublions pas la phrase 
du Petit Prince : «On ne voit bien qu’avec 
le cœur. L’essentiel est invisible pour les 
yeux.»

En cette nuit de Noël
Dieu aussi a eu un geste d’amour pour 
les hommes. Nous le commémorerons 
à Noël ! Souvenons-nous des paroles du 
Credo : «Il ( Jésus) est Dieu, né de Dieu, 
Lumière, né de la Lumière, vrai Dieu, né 
du vrai Dieu, engendré, non pas créé, de 

même nature que le Père, et par lui tout 
a été fait. Pour nous les hommes, et pour 
notre salut, il descendit du ciel ; par l’Esprit 
saint, il a pris chair de la Vierge Marie, et 
s’est fait homme.» Dieu nous donne son 
Fils, Jésus. Il nous dit son amour et en 
réponse, nous avons crucifié son Fils ! 
Pourtant, Dieu nous aime encore et 
nous sauve puisque Jésus vaincra la 
mort à Pâques. Une nouvelle fois, Dieu 
nous dit  : l’important, c’est d’aimer, 
l’important, c’est d’aider les plus petits, 
l’important, c’est d’être frères. Alors, 
à Noël, au pied du sapin, lorsque nous 
mettrons dans la crèche cet enfant qui 
vient de naître, n’oublions pas l’essen-
tiel de nos vies.

JULIEN SEREY

«ACCUEILLONS L’AMOUR 
ET LA VÉRITÉ»
Monseigneur Le Saux, évêque du Mans, 
lors du Noël 2015, à l’issue d’une année 
marquée par les attentats.

«Revenons à l’essentiel. N’ayons pas 
peur d’entrer dans le fond de nos cœurs 
pour nous interroger sur les fondements 
de nos vies : notre vie personnelle, mais 
aussi nos relations avec les autres. Je 
pense que les événements violents qui 
ont touché notre pays nous invitent 
à nous interroger sur nos manières 
de vivre. Sur quoi construisons-nous ? 
L’artifice, l’émotion, le plaisir immédiat, 
la consommation ne peuvent combler le 
cœur de l’homme. Notre vie est solide 
seulement lorsque nous accueillons 
l’amour et la vérité, car aucun de nous 
ne peut vivre sans amour, sans vérité et 
sans pardon. De fait, l’homme ne peut 
vivre sans amour, sinon il demeure pour 
lui-même un être incompréhensible et 
sa vie est privée de sens. Il ne peut vivre 
non plus sans vérité, car la nostalgie de 
la vérité absolue et la soif de plénitude 
demeurent toujours au fond du cœur 
de l’homme. […] Le temps de Noël est 
une invitation à un certain silence, une 
certaine intériorité, un appel à retrouver 
un ordre intérieur et le cœur de l’homme 
n’est en paix que lorsqu’en lui amour et 
vérité s’accordent. Seuls des hommes 
et des femmes pacifiés peuvent être 
artisans de paix.»
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PAPE FRANÇOIS

«L’ACTION DE L’ESPRIT SAINT 
EN NOUS CHANGE NOS CŒURS�!»

Aujourd’hui encore, beaucoup recherchent la sécurité religieuse plutôt que 
le Dieu vivant et vrai, se concentrant sur les rituels et les préceptes plutôt 
que d’embrasser complètement le Dieu de l’amour. Voilà la tentation des 
nouveaux fondamentalistes, ceux pour qui le chemin à parcourir semble 
effrayant et qui n’avancent pas mais reculent parce qu’ils se sentent plus en sécurité : ils 
recherchent la sécurité de Dieu et non le Dieu de la sécurité. C’est pourquoi Paul demande 
aux Galates de revenir à l’essentiel, à Dieu qui nous donne la vie dans le Christ crucifié. Il en 
témoigne en première personne : «Je suis crucifié avec le Christ ; et ce n’est plus moi qui vis, mais 
le Christ qui vit en moi» (Ga 2, 20). Et vers la fin de la lettre, il affirme : «Pour moi, que jamais je 
ne me glorifie sinon dans la croix de notre Seigneur Jésus Christ» (6, 14).
Si nous perdons le fil de la vie spirituelle, si mille problèmes et pensées nous hantent, faisons 
nôtre le conseil de Paul : plaçons-nous devant le Christ crucifié, repartons de lui. Prenons le 
crucifix entre nos mains, tenons-le serré sur nos cœurs. Ou alors arrêtons-nous en adoration 
devant l’eucharistie, où Jésus est le Pain rompu pour nous, le Crucifié ressuscité, puissance de 
Dieu qui déverse son amour dans nos cœurs.

Et maintenant, toujours guidés par saint Paul, faisons 
un pas de plus. Demandons-nous : que se passe-t-il 
lorsque nous rencontrons Jésus Crucifié dans la prière ? 
Ce qui s’est passé sous la croix se produit : Jésus remet 
son Esprit (cf. Jn 19, 30), c’est-à-dire qu’il donne sa vie. 
Et l’Esprit, qui jaillit de la Pâque de Jésus, est le principe 
de la vie spirituelle. C’est lui qui change le cœur : pas 
nos œuvres. C’est lui qui change le cœur, pas les choses 
que nous faisons, mais l’action de l’Esprit saint en nous 
change nos cœurs ! C’est lui qui guide l’Église, et nous 
sommes appelés à obéir à son action, qui souffle où et 
comme il veut.

Extrait de l’audience générale, mercredi 27 octobre 2021

ÉVANGILE

DEUX PETITES 
PIÈCES, MAIS 
UN VRAI TRÉSOR

Jésus s’était assis dans le 
Temple en face de la salle 
du trésor, et regardait 
comment la foule y mettait 
de l’argent. Beaucoup de 
riches y mettaient de grosses 
sommes. 
Une pauvre veuve s’avança 
et mit deux petites pièces 
de monnaie. Jésus appela 
ses disciples et leur déclara : 
«Amen, je vous le dis : cette 
pauvre veuve a mis dans 
le trésor plus que tous les 
autres. Car tous, ils ont pris 
sur leur superflu, mais elle, 
elle a pris sur son indigence : 
elle a mis tout ce qu’elle 
possédait, tout ce qu’elle 
avait pour vivre.»

ÉVANGILE DE JÉSUS CHRIST 
SELON SAINT MARC (12, 41-44)
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60400 PORQUERICOURT
Tél. 03 44 44 16 03 - charlet-ludovic@orange.fr

• Maçonnerie - Charpente
• Aménagement et Isolation
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PrIÈrE

LA FAmILLe, 
SANcTUAIre  
De L’AmOUr
Tout se passe là : les moments 
heureux et les moments 
difficiles ; la naissance et la 
mort ; la dispute et le pardon ; 
l’éloignement et les retrouvailles ; 
le partage et le secret : les 
reproches et les compliments ; 
les punitions et les récompenses ; 
les affrontements et les 
embrassades ; les festins et les 
sandwiches ; les anniversaires 
et les absences ; les joies et les 
peines.
Seigneur, aide-nous à vivre 
pleinement l’amour avec la 
famille, pour la famille, dans la 
famille, au milieu de la famille, 
avec l’aide de la famille. C’est 
bien là que tout se passe. Je crois 
fermement que c’est bien en 
famille que se vit tous les jours ton 
amour, Seigneur.

Anne

A b c D e F G H I J

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

Mots croisés de Noël 
Horizontalement : 1. Se trouver avec quelqu’un inopinément. 2. Dure très, très 
longtemps. 3. Doublé il devient affreux. Fixai un jour. 4. Sur elles on entend beaucoup 
de choses. Vaincu par un as. 5. Porte les gros titres. Certifie. 6. Paresseux à l’envers. 
Fruit à l’oreille. Que de cailloux ! 7. Façon de présenter. 8. Appareil sophistiqué qui 
peut balayer. Tellement. 9. Prophète. Plusieurs pour un gâteau. 10. Trois pour mille. 
Conséquence d’un travail pénible.
Verticalement : A. Avec vous, c’est la fête assurément. B. Frappa. Se présente à 
l’ouverture. C. A vu le jour. Aide à la reprise des affaires. La pantoufle de Cendrillon. 
D. Invente. Mode de reproduction démodé. E. Tout le monde. Qui contient du sel. 
F. Demeure de cardinal. Bon pied. G. Chefs déchus. Te rendras. H. Celui de l’âge est 
plutôt pénible. Cité antique toute retournée. I. De repos sur l’autoroute. Modèle 
raccourci. J. Passe sous la porte. Lieu de rassemblement dominical.

Solutions
Horizontalement : 1. Rencontrer. 2. Éternise. 
3. Jo. Datai. 4. Ondes. 5. Une. Assure. 6. La. 
RL (airelle). Reg. 7. Voici. 8. Scanner. 8. Élie. 
Parts. 10. Zéros. Suée.
Verticalement : A. Réjouissez. B. Étonna. Clé. 
C. Né. Dé. Vair. D. Crée. Ronéo. E. On. Salin. F. 
Nid. Cep. G. Tsars. Iras. H. Retour. Ru. I. Aire. 
Ste. J. Roi. Église.
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LES PHARMACIENS DU NOYONNAIS
Au service de votre SANTE !

Mme BOUQUET
9, rue de Nesle - BEAULIEU-LES-FONTAINES 
✆ 03 44 43 40 29

M. CLOWEZ
56, place des Tilleuls - PONT L’EVEQUE
✆ 03 44 44 30 54

M. DAMIENS
Centre Commercial Beauséjour - NOYON
✆ 03 44 44 03 35

Pharmacie LACROIX
52, rue de Paris - NOYON
✆ 03 44 44 04 65

Pharmacie PATÉ - CARDON
13, Place de l’Hôtel de Ville - NOYON
✆ 03 44 44 22 73

Mme BLANGY
36, rue de Pommery - CUTS
✆ 03 44 09 74 80

Pharmacie de PARIS
local n°1 - Centre Commercial  E.LECLERC 
ZAC de la Grérie RIBECOURT-DRESLINCOURT
✆ 03 44 76 80 24

Pharmacie de LONGUEIL-ANNEL
Le Champ Sainte-Croix - LONGUEIL-ANNEL
✆ 03 44 76 01 56

FRANCE et RODRIGUE SAINTENOY
126, place de la République - RIBÉCOURT
✆ 03 44 75 00 09

Pharmacie HAMIK
2, rue d’Estienne d’Orves - THOUROTTE
✆ 03 44 76 51 51

Sont heureux de participer à la réalisation de journal
 Pour connaître la pharmacie de garde consulter l’affichage chez votre pharmacien ou composer le 32 37  

Vous souhaitez faire paraître  
une annonce publicitaire

pub.nord@bayard-service.com

Contactez-nous au

03 20 13 36 70



Des Noyonnais à la grande 
procession de Tournai
Le 12 septembre, une délégation de la confrérie des Marguilliers de Saint-Éloi de Noyon s’est rendue  
à Tournai, en Belgique, à la grande procession en l’honneur de la Vierge Marie, Notre Dame flamande.

C haque année, le deuxième di-
manche de septembre, la grande 
procession de Tournai parcourt 

les rues de la ville durant près de deux 
heures. Cette procession de foi plonge 
ses racines dans un passé lointain. Elle se 
déroule depuis 1092 sans interruption, en 
reconnaissance pour la fin de l’épidémie 
de peste qui sévissait à cette époque-là. 
Cette démarche de chrétiens a traversé les 
siècles, exprimant ainsi une fidélité à une 
promesse vieille de plus de neuf siècles.
Nous avions, pour l’occasion, emmené les 
reliques de notre saint patron ainsi que sa 
bannière. Près de mille personnes ont por-

té reliquaires et statues vénérées dans les 
églises de Tournai et du Tournaisis. Parmi 
les trésors présentés, des pièces excep-
tionnelles telles que les grandes chasses 
de la cathédrale, la chasse de Notre Dame 
(1205), celle de sainte Eleuthère (1243) et 
celle des damoiseaux (XVIe s.). 

Une fête et un cortège  
de 18 châsses 

Pas moins de dix-huit châsses ont proces-
sionné à travers les rues de la ville par une 
belle journée estivale, accompagnées de 
nombreuses statues de Notre Dame et 
de groupes venus des provinces belges 
de Wallonie, de Flandres, du Nord de la 
France et même de la région parisienne. 
Le cortège étant ponctué de nombreux 
groupes musicaux. La procession s’est 
achevée par le chant du «Tantum Ergo» et 
la bénédiction du Saint Sacrement dans 
la cathédrale.
Par ses musiques, par la richesse des dé-
corations florales, par ses rues pavoisées, 
par ses costumes colorés, la grande pro-

cession est aussi une fête de l’harmonie et 
de la grâce. Une fête de la réconciliation, 
aussi, où il est permis à tous, de quelque 
manière qu’on l’appréhende, d’y trouver 
prétexte et motif de communion.

PASCAL LE ROUX, 
MARGUILLIER DE SAINT-ÉLOI

SAINT éLOI, NOTre 
éVÊQUe cOmmUN
Le diocèse de Tournai fêtait également 
les 850 ans de la consécration de la 
cathédrale (partie romane et transept). 
Autrefois, le diocèse de Tournai 
s’étendait jusqu’à Lille, Courtrai, 
Gand, Bruges comprenant la Flandre 
maritime. Pendant plus de cinq siècles, 
les diocèses de Tournai et de Noyon 
furent unis sous l’autorité d’un même 
évêque, saint Éloi. Celui-ci gouverna les 
deux diocèses au VIIe siècle. «Ô Saint 
Eloi, ô serviteur fidèle, apôtre parmi nous 
du pasteur éternel, ô très saint pontife, 
veille sur nous.»
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protège le futur

PEINTURE - REVÊTEMENT SOL ET MUR
OUTILLAGE

60400 NOYON  Tél. 03 44 44 16 66
02300 CHAUNY Tél. 03 23 52 13 43

* Chauffage * Plomberie * Sanitaire

www.colindenis.com - � 03 44 76 01 05
69/71, avenue de la Canonnière - 60150 LONGUEIL-ANNEL

L’énergie est notre avenir, économisons là !
ENERGIE RENOUVELABLE 

VENTE - INSTALLATION - ENTRETIEN - DÉPANNAGE - SAV

13, rue de Paris - NOYON
Tél. 03 44 09 61 00 

www.orpi.com/residencia



De la mission  
à la vocation
Faisons connaissance avec le père Emmanuel Gosset  
qui vient d’arriver à Noyon.

M es racines familiales sont dans 
l’Aisne et j’ai grandi en région 
parisienne, à Chaville (92). Je 

suis arrivé dans l’Oise, à Compiègne, 
un 14 juillet 1985 : études, scoutisme, 
équitation et enseignement ont été mes 
principales activités… C’est pendant 
cette période que j’ai entendu l’appel 
de Dieu à devenir «prêtre». Cet appel 
m’a troublé, moi qui me préparais plu-
tôt à une vie de couple et de famille… 
Les années suivantes m’ont permis de 
décanter cet appel et de reconnaître 
finalement que cela correspondait à un 
réel et profond désir de me donner, un 
désir d’absolu.
J’ai eu la chance de vivre un an au Togo, 
dans une mission humanitaire qui m’a 
fait découvrir une partie du monde où 
les gens vivent avec vingt fois moins de 
richesses matérielles, mais une bien 
plus grande attention aux personnes 
et aux relations humaines. J’ai décou-
vert là-bas que les personnes pauvres 
sont capables d’exprimer une joie d’une 

manière profonde et belle que je n’avais 
pas connue chez nous. Plusieurs ren-
contres là-bas m’ont permis d’envisager 
sereinement l’appel à devenir prêtre. 

Ordonné en 1999
Après six années de préparation à Issy-
les-Moulineaux, je suis devenu prêtre 
le 20 juin 1999 : d’abord envoyé à Sen-
lis pour accompagner les jeunes des 
collèges et lycées du secteur, ainsi que 
les scouts et guides (France et Europe), 
puis à Crépy-en-Valois, où j’ai exercé 
pour la première fois mon rôle de curé 
de paroisse ; au bout de huit ans, notre 
évêque m’a envoyé à Pont-Sainte-
Maxence et Nointel, pour une courte 
mission, car au bout de trois ans seu-
lement, je suis parti à Beauvais, appelé 
pour seconder notre évêque comme 
vicaire général.
Me voici dans le Noyonnais pour une 
nouvelle étape de mon ministère : heu-
reux de vous rejoindre au moment où 
l’espace de la paroisse s’agrandit. Je 

C’EST MA PRIÈRE

Mon Père, je m’abandonne à 
toi. Esprit saint, purifie-moi, 
éclaire-moi, fortifie-moi. Jésus 
Christ, forme en moi un cœur 
de pasteur selon ton cœur. 
Vierge Marie, sois la gardienne 
de mon âme et de mon 
corps. Saint-Joseph, par ton 
intercession, garde-moi dans 
la continence parfaite à cause 
du Royaume des cieux. Sainte 
Élisabeth de la Trinité et sainte 
Marie-Madeleine, priez pour 
moi. Saint Paul et saint Vincent 
de Paul, priez pour moi.

PSAUME 138 (139)

suis avec vous pour écrire l’histoire de 
l’Évangile dans le Noyonnais pour les 
années qui viennent : que l’espérance 
soit la plus forte ! 

PÈRE EMMANUEL
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Artisanat 
et 

Produits Monastiques
Livres et Objets 

Religieux

Ouvert du mardi au dimanche
Abbaye Notre-Dame - Serviteurs de Jésus et de Marie
60138 Chiry Ourscamp - Tél. 03 44 75 72 00

Courriel : librairie.abbaye@serviteurs.org

MATERIAUX DE CONSTRUCTION
FIOUL DOMESTIQUE - CHARBONS - GRANULES DE BOIS

Ancienne Maison Quille-Liénard et Pignier-Quille
Fondée en 1895

Produits de maçonnerie
Couverture - Charpente - Canalisations

Cheminées et Assainissement
Isolation et cloisons - Parquets - Carrelages

Menuiseries Bois et PVC - Peintures - Lasures
Clôtures et Portails

72, Quai des Bateliers
60400 PONT-L’ÉVÊQUE

  Tél. 03 44 93 20 00

35, rue de la Misacard
60310 LASSIGNY

Tél. 03 44 43 60 15


